




Nous vivons une mutation technologique comparable aux grandes révolutions indus-trielles qui ont façonné l’histoire économique mondiale. À travers l’intelligence ar-tificielle (IA), ce n’est pas seulement un nouvel outil qui émerge, mais une nouvellemanière de concevoir l’industrie, la performance et l’innovation.Aujourd’hui, l’intelligence artificielle s’impose comme un levier stratégique majeur, capablede transformer profondément les modèles économiques, organisationnels et productifs.Elle redéfinit les modes de décision, accélère les capacités d’analyse et permet aux entre-prises de gagner simultanément en efficacité, en réactivité et en compétitivité.Dans le secteur industriel, l’IA constitue un véritable changement de paradigme. Elle ne selimite plus à automatiser certaines tâches : elle permet désormais d’optimiser l’ensemblede la chaîne de valeur. De la maîtrise des procédés à l’amélioration continue de la qualité,en passant par l’optimisation énergétique, la planification intelligente ou encore l’aide à ladécision en temps réel, les applications sont multiples et porteuses d’une forte valeur ajou-tée.L’un des apports majeurs de l’intelligence artificielle réside également dans sa capacité àanticiper. Grâce à l’analyse avancée des données, aux systèmes intelligents et à la mainte-nance prédictive, l’industrie évolue vers des modèles plus agiles, plus résilients et davantageorientés vers la prévention que vers la réaction. Cette évolution ouvre la voie à une industrieplus performante, mais aussi plus durable.Conscient de ces enjeux stratégiques, le CETIM, en collaboration avec l’École Supérieure enSciences et Technologies de l’Informatique et du Numérique (ESTIN), a organisé une confé-rence-ateliers consacrés au thème : « Intelligence Artificielle et Performance des Entreprises». Cet événement a réuni les filiales du Groupe GICA, des universitaires, des experts et desindustriels autour d’une ambition commune : comprendre les enjeux de l’IA, partager lesexpériences et identifier les opportunités concrètes d’intégration dans le tissu industrielnational.Les échanges ont permis d’aborder plusieurs thématiques structurantes, notamment la di-gitalisation et la gouvernance des données, les tableaux de bord intelligents, les méthodesd’apprentissage automatique, l’intégration de l’IA dans les processus industriels, les sys-tèmes multi-agents, la maintenance prédictive ainsi que l’IA générative. Les retours d'ex-périences présentées ont démontré  que cette mutation n’est plus une perspective lointaine,mais une réalité déjà en cours dans de nombreux environnements industriels.Au-delà des avancées technologiques, une conviction forte se dégage : l’innovation durablerepose sur la synergie entre les entreprises, les centres de recherche et le monde acadé-mique. Le rapprochement entre ces différents acteurs constitue aujourd’hui un facteur es-sentiel pour accélérer le transfert technologique, développer les compétences etaccompagner efficacement la modernisation industrielle.A travers cette dynamique, le CETIM et le Groupe GICA réaffirment leur volonté d’accom-pagner activement l’émergence d’une industrie nationale plus innovante et compétitive. Entant que centre technique de référence dans le domaine des matériaux de construction, leCETIM entend jouer pleinement son rôle dans la diffusion des technologies émergentes etdans l’accompagnement des filiales du Groupe GICA face aux défis de l’industrie du futur.L’intelligence artificielle n’est plus une tendance émergente : elle constitue désormais uneréalité stratégique incontournable. Le véritable défi n’est donc plus de savoir si elle trans-formera l’industrie, mais plutôt de déterminer avec quelle rapidité et quelle ambition noussaurons l’intégrer pour construire une industrie plus intelligente, plus performante et ré-solument tournée vers l’avenir.
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CETIM INFO : Professeur SEBAA, pourriez-vous commencer
par nous donner un aperçu de votre parcours académique
ainsi que de vos domaines de recherche à l’ESTIN ?

Prof. SEBAA : Je vous remercie pour l’intérêt porté à moi et monparcours professionnel. En effet, mon parcours académique adébuté en 2009 à l’université de Bejaia, où j’ai exercé en qualitéde maître-assistant, puis de maître de conférences jusqu’en2020. Depuis cette date, j’occupe le poste de directeur adjointchargé de la formation au sein de l’ESTIN. Sur le plan scienti-fique, après l’obtention d’un doctorat consacré à l’optimisationet à la gestion des données, j’ai orienté mes travaux de recherchevers l’intelligence artificielle et ses applications. Mes recherchesactuelles portent principalement sur la data science appliquéeaux séries temporelles, notamment dans les domaines de la pré-vision de la consommation électrique et gazière, de la détectionde fraude, ainsi que de la sismologie. Je m’intéresse égalementaux technologies Cloud et IoT. À ce jour, j’ai publié plus de 30 ar-ticles dans des revues et conférences indexées et j’encadre ac-tuellement une dizaine de thèses de doctorat dans cesthématiques, avec un intérêt particulier pour les approches fon-dées sur l’intelligence artificielle.
CETIM INFO : L’intelligence artificielle connaît aujourd’hui un
essor remarquable. Quelles en sont les grandes étapes histo-
riques et quels pays dominent actuellement ce domaine stra-
tégique ?

Prof. SEBAA : Les premières recherches sur l’intelligence artifi-cielle remontent aux années 1950. Les chercheurs espéraientalors créer un ordinateur qui pouvait apprendre comme un hu-main. Ils travaillaient principalement dans le domaine des ma-

thématiques, en créant des programmes capables d’effectuer descalculs symboliques. Mais cette approche ne marchait pas trèsbien. Dans les années 1980, elle fut remplacée par ce qu’on ap-pelait « les systèmes experts », qui permettaient à des machinesd’apprendre comment résoudre des problèmes complexes grâceà la logique formelle. Puis, dans les années 2010, la puissance decalcul et l’abondance de données ont permis un saut quantitatif.L’algorithme « deep learning » est né. C’est à partir de là quenous sommes passés de simples outils informatiques à des outilscapables de créer des images, de composer de la musique, de gé-nérer du texte ou même de peindre. Aujourd’hui, nous vivonsune troisième vague, marquée par l’essor de l’intelligence arti-ficielle générative et de l’apprentissage profond.La concurrence internationale entre États-unis et Chine dominela scène. La Chine a déclaré son intention de devenir leader mon-dial en IA d’ici 2030, tandis que les États-unis veulent renforcerleur position dominante. L'Europe se distingue par une approcheéthique et réglementaire, tandis que des nations émergentes,dont l'Algérie, commencent à structurer des stratégies nationalespour ne pas rester de simples consommateurs, mais devenir desacteurs de cette technologie.
CETIM INFO : L’entreprise CETIM, en partenariat avec L’ESTIN,
a organisé récemment une conférence ахéе sur l’intelligence
artificielle et son impасt sur la performance industrielle. Pen-
sez-vous que ce type d’initiative est important pour le déve-
loppement du secteur industriel ? 

Prof. SEBAA : Absolument. Ce type d’initiative est essentiel caril permet de créer un pont entre le monde académique et le tissuindustriel et favorise le transfert de connaissances. un tel évè-nement joue également un rôle clé dans la sensibilisation des
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I N T E R V I E Wdécideurs. Ces initiatives créent un "écosystème de confiance"pour aborder plus facilement la technologie de l’IA. Pour l'indus-trie, c'est l'accès à la recherche de pointe ; pour nous, universi-taires, c'est la confrontation de nos modèles à la réalité duterrain. C'est là que naît la véritable valeur.

CETIM INFO : Lоrs de cet évènement, vous avez présenté une
cоmmuniсatiоn intitulée « Intelligеnсе artificielle &
pеrfоrmanсe industriеlle ». Pourriez-vоus nous en donner un
aperçu des principaux thèmes et messages essentiels ?

Prof. SEBAA : Lors de cette communication sur « Intelligenceartificielle & performance industrielle », j’ai surtout voulu mon-trer que la vraie question aujourd’hui n’est plus de savoir si lesentreprises doivent adopter l’IA, mais à quelle vitesse elles vontle faire pour rester compétitives. L’intervention a présenté lestrois niveaux de l’IA, assistance, analyse et décision intelligente,ainsi que plusieurs exemples concrets d’application dans l’in-dustrie, comme la maintenance prédictive, l’optimisation éner-gétique ou le contrôle qualité. J’ai également insisté surl’importance d’évaluer à la fois le retour sur investissement etles risques liés aux données, à la conduite du changement, touten proposant une feuille de route progressive pour intégrer l’IAefficacement. Enfin, un message essentiel concernait l’impact humain : l’IA neremplace pas les collaborateurs, elle transforme les métiers etrenforce les capacités de décision. Les trois idées clés étaientsimples : l’IA est un levier de productivité, un outil de décisionintelligente et un facteur majeur de compétitivité.
CETIM INFO : Cеttе conférence a rassеmblé des chercheurs
universitaires et des industriels.  En quоi сes discussions peu-
vent-elles еncоurager lа cооpératiоn еt l'émеrgence de
prоjets nоvаtеurs ?

Prof. SEBAA : Les échanges directs entre les chercheurs et lesindustriels rapprochent les attentes des entreprises et des labo-ratoires. Ce rapprochement permet une adoption plus rapide desnouvelles technologies, notamment celles fondées sur l’intelli-gence artificielle. La co-innovation est à la base du projet qui seconstruit autour des données, de l’automatisation intelligente etde l’analyse prédictive. Des solutions hybrides émergent, com-binant expertise scientifique, expérience du terrain et outils d’IA.Ces collaborations produisent un impact direct sur la qualité desdécisions et la compétitivité des entreprises. Elles génèrent aussides contrats de recherche, des thèses en entreprise et des pro-

totypes innovants. Leur existence signifie que le monde indus-triel commence à adopter les standards qu’un système écono-mique basé sur l’IA exige.
CETIM INFO : La partiсipаtiоn significativе des filiаlеs du
Grоupе GICA à cеttе mаnifеstatiоn illustre un intérêt
prоnоncé pоur l'intelligеncе аrtificiеlle. Quelle est vоtrе
anаlysе de cеt engagement ?

Prof. SEBAA : Cet engagement traduit une véritable prise deconscience stratégique du groupe GICA. Les grandes entreprisesindustrielles comprennent désormais que l’intelligence artifi-cielle constitue un levier majeur de compétitivité et d’innovation.L’implication active d’un groupe d’une telle envergure, ainsi quecelle de ses responsables, envoie un signal fort quant à leur vo-lonté d’engager une transformation numérique profonde et du-rable. Au cours de cette conférence, nous avons particulièrementconstaté l’importante mobilisation du PDG du CETIM, tant à tra-vers son discours que par ses actions concrètes. Son engagementa largement contribué à la réussite de cet événement. Noussommes très satisfaits de la qualité des échanges et de la dyna-mique instaurée.
CETIM INFO : Avez-vous perçu un réel intérêt de la part des
participants pour les thématiques abordées ? Comment
jugez-vous leur niveau d’implication et d’interaction ?

Prof. SEBAA : J’ai été particulièrement marqué par la pertinencedes questions posées. Nous n’étions pas dans une simple curio-sité de circonstance, mais dans une véritable démarche pragma-tique et orientée résultats. Les cadres et ingénieurs présentsrecherchaient avant tout des solutions concrètes pour répondreà des problématiques réelles liées aux rebuts, à la productivité,et la réduction de consommation d’énergie. Les participants sesont montrés très engagés tout au long des échanges, avec desinterventions riches, constructives et particulièrement perti-nentes. Cette dynamique démontre clairement qu’ils ne sont plusdans une phase d’observation ou de découverte, mais qu’ils sontdésormais pleinement inscrits dans une logique d’action et detransformation.
CETIM INFO : Aujourd’hui, l’intelligence artificielle est au
cœur des transformations industrielles. Quels sont, selon
vous, les principaux apports de l’IA en matière de producti-
vité, de qualité, d’optimisation des processus de production
et de prise de décision ?
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Prof. SEBAA : L’intelligence artificielle apporte aujourd’hui desbénéfices concrets aux entreprises en rendant les opérationsplus rapides, plus fiables et plus intelligentes. Grâce à l’automa-tisation des tâches à faible valeur ajoutée, comme la saisie dedonnées ou certaines opérations répétitives, les équipes peuventse concentrer sur des missions plus stratégiques et créatives.Elle améliore également la qualité et la performance industriellegrâce à la détection précoce des anomalies, notamment via la vi-sion par ordinateur et les capteurs IoT capables d’identifier entemps réel les défauts ou dysfonctionnements. Cette capacitéd’analyse instantanée réduit les erreurs, limite les arrêts de pro-duction et renforce la fiabilité des processus.L’IA permet aussi d’optimiser les méthodes de travail en identi-fiant les configurations les plus efficaces, tout en aidant les dé-cideurs grâce à l’analyse prédictive. En anticipant les risques, les besoins de maintenance ou les évo-lutions du marché, elle devient un véritable levier de compétiti-vité, d’innovation et de transformation durable pour l’industrie.
CETIM INFO : Quelle importance stratégique revêt l’intelli-
gence artificielle pour le développement de solutions telles
que la maintenance prédictive ou l’optimisation des procédés
industriels ?

Prof. SEBAA : La maintenance prédictive est devenue un enjeustratégique majeur pour l’industrie. Grâce à l’intelligence artifi-cielle et à l’analyse des données en temps réel, les entreprisespeuvent anticiper les pannes avant qu’elles ne surviennent, aulieu d’intervenir uniquement après une défaillance. Passer du "jerépare quand c'est cassé" au "je répare car je sais que cela va cas-ser dans 48 heures" change radicalement la structure des coûts. Cette approche permet de réduire les coûts, limiter les arrêtsnon planifiés, optimiser les stocks de pièces de rechange et pro-longer la durée de vie des équipements. En s’appuyant sur descapteurs IoT et des algorithmes intelligents, la maintenance pré-dictive améliore la performance, la fiabilité et la compétitivitéindustrielle.
CETIM INFO : Selon vous, quel pourrait être l’apport concret
de l’intelligence artificielle et quels sont les leviers priori-
taires pour réussir l’intégration de l’IA dans les processus de
production du secteur cimentier ?

Prof. SEBAA : Dans le secteur cimentier, l’intelligence artificiellereprésente un véritable levier de transformation. Elle permetd’optimiser la consommation énergétique, d’améliorer la qualité

du ciment et de réduire l’empreinte environnementale. Pourréussir cette transition, les priorités sont claires : disposer dedonnées fiables, former les équipes aux nouveaux outils numé-riques et intégrer progressivement des solutions intelligentesdans les processus industriels. L’objectif n’est pas seulement demoderniser la production, mais aussi de gagner en performance,en durabilité et en compétitivité.

CETIM INFO : L’entreprise CETIM s’affirme aujourd’hui
comme un acteur national au service de l’innovation indus-
trielle. Quel rôle peut-il jouer dans la promotion et l’accom-
pagnement des entreprises, notamment les filiales du Groupe
GICA, dans l’intégration de l’intelligence artificielle ?

Prof. SEBAA : Grâce à l’engagement et à la vision des responsa-bles du CETIM, le centre peut jouer un rôle clé comme intégra-teur et catalyseur de l’innovation industrielle. Il a la capacité derapprocher les besoins concrets des entreprises des solutionstechnologiques les plus adaptées, en facilitant l’accès aux nou-velles technologies et en encourageant les partenariats entre in-dustriels, universités et startups spécialisées. Le CETIM peutégalement jouer un rôle fédérateur en accompagnant les entre-prises dans leur transformation digitale. Il contribue à traduireles besoins industriels en cahiers des charges technologiquesclairs, puis à identifier, avec ses partenaires, notamment l’ESTIN,les solutions les plus pertinentes et innovantes.
CETIM INFO : Comment le CETIM pourrait-il contribuer
concrètement à sensibiliser, former et accompagner les in-
dustriels dans l’adoption de ces nouvelles technologies ?

Prof. SEBAA : L’accompagnement vers l’adoption de l’intelli-gence artificielle repose sur une approche structurée et progres-sive, combinant formation, expérimentation et accompagnementpersonnalisé. L’objectif est de créer un lien fort entre la pédago-gie et le concret, afin de faciliter l’appropriation des technologiespar les équipes, en s’appuyant sur un partenariat stratégiqueavec un acteur de l’IA tel que l’ESTIN.Cela passe d’abord par la sensibilisation, à travers l’organisationde séminaires, d’ateliers et de démonstrations permettant de dé-mystifier l’IA et de mettre en valeur des réussites locales. En-suite, des programmes de formation continue peuvent être misen place, sous forme de modules certifiants courts (2 à 3 jours),destinés aux cadres et aux équipes opérationnelles du groupe.un accompagnement technique est également essentiel, notam-ment via des audits IA permettant d’identifier les goulots
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d’étranglement et les opportunités d’amélioration dans les pro-cessus industriels. Enfin, la médiation entre la recherche et l’in-dustrie joue un rôle clé : elle consiste à favoriser les projetscommuns entre des structures comme l’ESTIN et le CETIM, enimpliquant des experts académiques directement dans les pro-jets des entreprises du groupe, à travers des dispositifs de par-rainage et de collaboration sur terrain.
CETIM INFO : Quelles recommandations adresseriez-vous aux
entreprises industrielles souhaitant intégrer l’intelligence ar-
tificielle dans leurs processus ?

Prof. SEBAA : Je leur recommanderais de commencer par la for-mation des équipes, car l’adhésion humaine est la clé du succès.Il est essentiel d’apprendre aux opérateurs à collaborer avec l’in-telligence artificielle, perçue comme un outil d’aide et non deremplacement. Ensuite, il faut structurer les données, car une IAsans données fiables est inefficace. À partir de là, des projets pi-lotes peuvent être lancés sur 6 mois avec des KPI clairs (parexemple une réduction de 20 % des temps d’arrêt) afin de me-surer rapidement l’impact. Enfin, il est pertinent de s’appuyersur des partenariats avec des centres de recherche pour accélé-rer la montée en compétence et sécuriser le déploiement. Com-mencer petit, mais commencer maintenant, reste la meilleurestratégie pour réussir cette transformation. 

CETIM INFO : Pour conclure, quel message aimeriez-vous
transmettre aux lecteurs de CETIM INFO concernant l’avenir
de l’intelligence artificielle dans l’industrie en Algérie ?

Prof. SEBAA : L’Algérie dispose d’un potentiel considérable pourréussir sa transformation industrielle grâce à l’intelligence arti-ficielle. Elle possède des atouts majeurs : des jeunes talents uni-versitaires de grande qualité, une base industrielle solide et uneréelle volonté de progression. L’intelligence artificielle n’est plusune option, mais une nécessité stratégique et un levier de sou-veraineté industrielle. Elle représente surtout une opportunitéhistorique de transformation et de montée en gamme. L’IA n’estpas une menace, mais une chance de réaliser un saut qualitatifet de moderniser durablement l’industrie nationale. Si nous par-venons à renforcer la formation, à encourager l’innovation et àcréer des synergies fortes entre universités, entreprises et pou-voirs publics, l’Algérie peut non seulement rattraper son retard,mais aussi devenir un acteur régional de référence en IA indus-trielle d’ici 2030. L’avenir appartiendra à ceux qui sauront for-mer, innover, coopérer et intégrer dès aujourd’hui l’intelligencedans la performance de leurs industries.
Entretien réalisé Par Farouk ATTAR
chargé de communication / CETIM
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Séance de sensibilisation à la sécurité routière au CETIMLe 5 avril 2026, le CETIM a organisé, à son siège, une séance de sensibilisationà la sécurité routière animée par M. Fouad SAHRAOuI, responsable HSE etsûreté interne. Destinée principalement aux chauffeurs, conducteurs préleveurset missionnaires, cette rencontre s’est déroulée en présence du PDG, M. MADILyes, et des responsables des différentes structures.La présentation a mis en lumière la situation préoccupante des accidents de laroute en Algérie, dominés à 95 % par le facteur humain, ainsi que leurs impactshumains et économiques. Les principales causes, les mesures de prévention etles bonnes pratiques à adopter avant, pendant et après la conduite ont été lar-gement détaillées.un accent particulier a été mis sur la responsabilité du chauffeur, véritable am-bassadeur de l’entreprise, et sur les conduites à tenir en cas d’accident.En conclusion, cette action a rappelé que la sécurité routière repose sur un en-gagement individuel et collectif, où chaque comportement contribue à sauverdes vies.

Intell igence artif icielle  et  performance 
industrielle  au cœur des échanges au CETIM« Intelligence artificielle & performance des entreprises» : c’est sous ce thème que le CETIM a ouvert ses portespour une conférence d’envergure, co-organisée avecl’École Supérieure en Sciences et Technologies de l’In-formatique et du Numérique (ESTIN) de Béjaïa. Les 14et 15 avril 2026, chercheurs, industriels, décideurs et fi-liales du Groupe GICA se sont retrouvés pour explorerles défis et opportunités de l’intégration de l’intelligenceartificielle dans le secteur industriel. un rendez-vousstratégique placé sous le signe de l’innovation et de lacollaboration.

Durant ces deux journées, plusieurs conférences et ate-liers ont mis en lumière les apports concrets de l’IApour améliorer la performance des entreprises, optimi-ser les processus de production, développer la mainte-nance prédictive et renforcer la compétitivité. Lapremière journée a été marquée par l’intervention en-richissante du Pr. Tahar KECHADI, Professeur d'infor-matique à l'uCD (university College Dublin), envisioconférence depuis l’Irlande, autour de la digitalisa-tion et des entrepôts de données, suivie de communica-tions sur les méthodes d’apprentissage, l’analyse dedonnées et la performance industrielle.La seconde journée a approfondi ces thématiques, abor-dant notamment le rôle central de l’IA dans les évolu-tions industrielles, les démarches de mise en œuvre deprojets IA en entreprise, ainsi que la maintenance pré-dictive et les systèmes multi-agents. Des retours d’ex-périence d’entreprises et une étude de cas ont permisd’illustrer concrètement les applications de l’IA dansl’industrie.Cette conférence a consti-tué un espace d’échangeprivilégié, favorisant le par-tage d’expériences etl’émergence de nouvellesopportunités de collabora-tion. À travers cette initia-tive, le CETIM et le GroupeGICA poursuivent leur en-gagement en faveur de l’in-novation et dudéveloppement industrieldurable.

Le CETIM engagé pour une gestion durable des déchetsL’hôtel GOLDEN TuLIP ROYAuME a abrité, le 2 avril 2026, une sessionde formation consacrée à la valorisation des déchets dans les cimen-teries, organisée par le Centre de Formation en Ingénierie et de Conseil(CFIC) au profit du Groupe Industriel des Ciments d’Algérie GICA et deses filiales.

Le CETIM a pris part à cette rencontre à travers la participation de M.Ahmed LEZAR, sous-directeur environnement, confirmant ainsi l’impli-cation active du centre dans les démarches de transition écologique dusecteur cimentier.Cette formation vise à promouvoir la valorisation des déchets industrielscomme combustibles alternatifs, à réduire l’empreinte carbone des ci-menteries, à améliorer leur performance énergétique et à renforcer l’éco-nomie circulaire. une initiative qui traduit l’engagement du Groupe GICApour une industrie plus durable, innovante et performante.
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Partenariat  CETIM–EPAU :  cap sur 
l ’ innovation et  l ’employabilitéL’école Polytechnique d’Architecture et d’Urbanisme

(EPAU) a accueilli, les 20 et 21 avril 2026, la « Se-
maine de la construction et des affaires » ainsi que le
salon BATI-TEC 2026, réunissant de nombreux acteurs
du secteur. Cet événement a offert une plateforme
d’échanges privilégiée entre le monde académique et
l’industrie.À cette occasion, une convention-cadre de collaboration aété signée entre le CETIM, filiale du Groupe GICA, et l’EPAu,en présence de la professeure MESSAOuDENE Maha, direc-trice de l’établissement, et de M. Lamine Kamel, représen-tant du CETIM. Cet accord vise à structurer un partenariatdurable axé sur le partage des connaissances, la valorisa-tion de la recherche et le développement de projets inno-vants dans le domaine de la construction.Au-delà de la coopération scientifique, ce rapprochementouvre des perspectives concrètes en matière d’employabi-lité, en facilitant l’insertion des étudiants dans le mondeprofessionnel.Riche en expositions, ateliers et espaces dédiés à l’entre-preneuriat, l’événement a favorisé des échanges construc-tifs autour des enjeux actuels du secteur, confirmantl’importance de renforcer les synergies entre formation etindustrie.
Un 1ᵉʳ  mai  au CETIM entre recueillement ,  
émotion et  mobilisation collective

Àla veille de la Journée internationale des travail-
leurs, le 30 avril 2026, la direction générale du

CETIM, en coordination avec le Comité de Participa-
tion, a réuni l’ensemble des travailleurs à l’amphi-
théâtre dans un moment à la fois solennel et
fraternel.La cérémonie s’est ouverte par une minute de silence enmémoire des collègues disparus, instaurant une atmo-sphère empreinte d’émotion et de recueillement.Dans une intervention marquante, le Président-Direc-teur Général du CETIM, M. Lyes MADI a livré un messageà la fois touchant et porteur de sagesse. Avec un ton à lafois sincère et rassembleur, il a tenu à rendre hommageaux collègues disparus à travers une prière pleine de re-cueillement, avant d’exprimer sa reconnaissance enversl’ensemble des travailleurs pour leur engagement quo-tidien. Aussi, il a invité chaque collaborateur à redoublerd’efforts, à s’impliquer davantage et à œuvrer, avec dé-termination et fierté, pour assurer la pérennité et laprospérité de l’entreprise.Prenant la parole à son tour, le président du CP, M. NabilBENSLIMANE a adressé ses vœux de bonheur et deréussite à l’ensemble des travailleurs, renforçant l’espritde solidarité qui a marqué ce rassemblement.
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Audit de surveillance N°02 : 
le CETIM confirme l’excellence
de ses laboratoiresLe Centre d’études et de Services

Technologiques de l’Industrie des
Matériaux de Construction (CETIM)
poursuit sa dynamique d’excellence en
franchissant avec succès l’audit de sur-
veillance N°02 de ses laboratoires
techniques.Conduit les 10 et 11 mai 2026 par ALGE-RAC, cet audit s’inscrit dans le cadre dumaintien de l’accréditation selon lanorme ISO/IEC 17025:2017, qui définitles exigences générales relatives à la com-pétence des laboratoires d’essais et d’éta-lonnage.Cette évaluation rigoureuse a concernéplusieurs entités clés du CETIM, couvrantun large spectre d’activités techniques :• Laboratoire Ciment• Laboratoire Chimie et Minéralogie• Laboratoire Bétons et Granulats• Laboratoire Céramiques• Laboratoire Produits RougesAu-delà de la conformité aux exigencesnormatives, cet audit a permis de confir-

mer la maîtrise des procédures d’essais etdes méthodes analytiques ainsi que lacompétence des équipes mobilisées auquotidien.Le succès de cet audit de surveillancevient consolider la crédibilité du CETIMen tant que référence nationale dans ledomaine des essais et du contrôle des ma-tériaux de construction. Il reflète égale-ment une culture d’amélioration

continue, fondée sur la rigueur scienti-fique, la traçabilité des mesures et l’excel-lence opérationnelle.À travers cette reconnaissance, le CETIMréaffirme son engagement à fournir desprestations conformes aux standards in-ternationaux, répondant aux exigencescroissantes des industriels en matière dequalité, de sécurité et de performance.
Le CETIM renforce la cohésion de ses équipes à travers 
un atelier de team building

Dans le cadre de sa politique de valorisation du capital humain et d’amélio-ration continue de l’environnement de travail, le CETIM a organisé, les 24et 25 mai 2026, un atelier de team building au profit de ses travailleurs. Cetteinitiative s’inscrit dans une démarche visant à renforcer les liens professionnelset à promouvoir l’esprit d’équipe au sein de l’établissement.Animé par Mme NOuIOuA Rofia, consultante en stratégie et développement etcoach PNL, cet atelier a permis aux participants de prendre part à plusieurs ac-tivités collectives favorisant la communication, la coopération et la motivationdes équipes dans une ambiance conviviale et constructive.À travers cette action, le CETIM réaffirme l’importance accordée au bien-être autravail et au développement des compétences relationnelles de ses collabora-teurs. Le team building constitue aujourd’hui un levier essentiel pour améliorerla cohésion, stimuler la créativité et renforcer la culture d’entreprise.Les échanges et exercices organisés durant ces deux journées ont également misen évidence les nombreux avantages de ce type d’initiative, notamment l’amé-lioration de la communication interpersonnelle, le renforcement de la solidaritéentre collègues, la valorisation du potentiel humain ainsi que le développementd’un climat de confiance favorable à la performance collective.

Journée mondiale de l’accréditation 2026 : 
l’accréditation au service de l’innovation, de la

confiance et de la durabilité

Àl’instar de la communauté internationale de l’accrédita-tion, le CETIM a célébré le 9 juin 2026 la Journée mon-diale de l’accréditation, une initiative visant à promouvoirl’importance de la compétence technique, de la fiabilité et dela confiance dans les activités d’évaluation de la conformité.Placée cette année sous le thème « Innovation, confiance etdurabilité : le pouvoir de l’accréditation », cette journée meten lumière le rôle stratégique de l’accréditation dans unmonde en constante évolution. Elle souligne sa contributionà l’accompagnement des technologies émergentes, à la crédi-bilité des engagements en matière de développement durableet au renforcement de la confiance dans les marchés et les ins-titutions. Pour le CETIM, l’accréditation constitue un levier es-sentiel pour garantir la qualité et la fiabilité des résultatsd’essais, d’étalonnages, d’inspections et de certifications. Elleoffre aux clients et partenaires l’assurance que les prestationsréalisées répondent aux exigences reconnues à l’échelle in-ternationale. À travers cette célébration, le CETIM réaffirmeson engagement en faveur de l’excellence, de l’améliorationcontinue et du renforcement de la confiance dans ses servicesau bénéfice du secteur industriel et de ses partenaires.
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Le mérite professionnel  et  
l’esprit d’équipe à l’honneur au
CETIM

Dans le cadre de sa politique de valo-risation des ressources humaines etde promotion de la cohésion interne, laDirection générale et le Comité de Parti-cipation du CETIM ont organisé conjoin-tement, le jeudi 11 juin 2026 àl’amphithéâtre du CETIM, une cérémoniede réception en l’honneur des cinq meil-leurs travailleurs de l’année 2025 ainsique des équipes finalistes du tournoi defootball organisé au profit des travail-leurs de l’entreprise.

Cette rencontre s’est déroulée en pré-sence du Président-Directeur Général duCETIM, M. Lyes MADI, qui a ouvert son in-tervention par un moment de recueille-ment à la mémoire des collèguesdisparus. Il a ensuite adressé ses félicita-tions aux travailleurs distingués pourleur engagement, leur sérieux et leursperformances, les encourageant à pour-suivre leurs efforts au service du déve-loppement du CETIM. Il a égalementsalué les finalistes du tournoi de football

pour leur esprit d’équipe, leur fair-play etleur détermination tout au long de lacompétition.Prenant la parole à son tour, le Présidentdu Comité de Participation, M. Nabil

BENSLIMANE, a rendu hommage à la mé-moire des collègues disparus avant de fé-liciter les meilleurs travailleurs ainsi queles équipes finalistes pour leurs perfor-mances respectives. Il a souligné l’impor-tance de telles initiatives dans lerenforcement des liens de solidarité, demotivation et d’appartenance au sein ducollectif de travail.L’ensemble des travailleurs du CETIM aété convié à cette cérémonie empreintede convivialité et de reconnaissance. Àcette occasion, des cadeaux ont été remisaux cinq meilleurs travailleurs de l’année2025, tandis que des récompenses sym-boliques ont été attribuées aux deuxéquipes finalistes du tournoi de football.La cérémonie s’est achevée par une col-lation fraternelle réunissant les partici-pants dans une ambiance chaleureuse,reflétant les valeurs de cohésion, de re-connaissance et d’esprit d’équipe qui ca-ractérisent le CETIM.

Vers la réalisation d’une 
cimenterie au Tchad : l’expertise

du CETIM mise à contribution
Des ingénieurs et experts du CETIMont pris part à la délégation duGroupe Industriel des Ciments d’Algérie(GICA) ayant effectué une mission deprospection au Tchad dans le cadre d’unprojet de réalisation d’une nouvelle ci-menterie.

Le 1er juin 2026, la délégation a été reçuepar le ministre tchadien du Commerce etde l’Industrie, Dr Guibolo Fanga Mathieu,en présence de l’ambassadeur d’Algérie auTchad, Fayçal Djaouti, et des représentantsdu groupe GICA. Cette rencontre a permisd’examiner les conditions techniques, éco-nomiques et logistiques nécessaires à laconcrétisation de cet investissement.La participation du CETIM à cette missionillustre son rôle d’accompagnateur tech-nique des projets industriels structurants.Fort de ses importantes capacités hu-maines et de son expertise reconnue dansles domaines de la technologie cimentière,des matériaux de construction, des étudestechniques et de l’assistance industrielle,le Centre a contribué aux échanges por-tant sur les aspects techniques, écono-miques et logistiques liés à laconcrétisation de cet investissement.

Cette mission a également permis d’iden-tifier les principales étapes à envisagerpour la réalisation de ce projet porteur deperspectives prometteuses pour le déve-loppement de l’industrie cimentière auTchad.
12 CETIM INFO N° 37 / Juin 2026
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Le ministre de l ’ Industrie salue 
le  savoir-faire des f i l iales GICA 

de l ’EstEn visite de travail dans la wilaya deConstantine le 9 avril 2026, le minis-tre de l’Industrie, Yahia Bachir, a effectuéune tournée d’inspection au sein de la So-ciété des Ciments de Hamma Bouziane(SCHB) et de la Société de Maintenance del’Est (SME), deux filiales du Groupe Indus-triel des Ciments d’Algérie (GICA).Au niveau de la SCHB, une présentationdétaillée des activités et des perfor-mances de la cimenterie a été exposée auministre par les responsables de l’unité. Àcette occasion, M. Yahia Bachir a insistésur la nécessité de réduire l’empreintecarbone du processus de production afinde répondre aux normes internationaleset de renforcer les capacités d’exporta-tion. Il a également appelé au renforce-ment des mesures d’hygiène industrielle,à l’amélioration des conditions de travail

et au maintien d’une production stable ga-rantissant la qualité.La visite s’est poursuivie à la SME, spécia-lisée dans la maintenance industriellelourde et la fabrication mécanique. Le mi-nistre y a découvert les différents atelierset les compétences de l’entreprise en in-génierie industrielle, fabrication de préci-sion et remise en état des équipements.Saluant le niveau technique atteint par lasociété, il a souligné l’importance d’assu-rer sa pérennité et de conquérir de nou-veaux marchés.

SCHB met en valeur son 
savoir-faire aux Journées Portes

Ouvertes de Constantine

La Société des Ciments de Hamma Bou-ziane (SCHB) a pris part à la 4ᵉ éditiondes Journées Portes Ouvertes : Mines, Car-rières & Travaux Publics, organisée les 8 et9 avril 2026 à l’hôtel Marriott de Constan-tine.À cette occasion, la SCHB a aménagé unstand dédié à l’exposition de ses différentsproduits et solutions destinés aux secteursdes mines, carrières, cimenteries et tra-vaux publics.Les représentants de la société ont ac-cueilli les nombreux visiteurs, en répon-dant à leurs questions et en présentant lesatouts de leurs produits.Cet événement professionnel a constituéun espace privilégié d’échanges tech-niques et de rencontres B2B, permettantaux participants de découvrir des innova-tions, de renforcer les relations profes-sionnelles et de créer de nouvellesopportunités d’affaires.Deux journées riches en échanges fruc-tueux et en réunions techniques produc-tives pour la SCHB.
Un projet stratégique de valorisation énergétique 

lancé par l'ECDEL’Entreprise des Ciments et Dérivés de Chlef (ECDE) a lancé,le mois d'avril dernier, un important projet de valorisationénergétique des déchets destiné à réduire la consommation degaz naturel et à promouvoir les énergies alternatives. Selon le di-recteur de l’usine, Djamel Soualmia, ce projet s’inscrit dans unedémarche innovante reposant sur l’exploitation des déchets in-dustriels et agricoles comme combustible alternatif. Les étudestechniques et économiques sont actuellement en phase de fina-lisation avant l’installation des équipements nécessaires. L’ob-jectif est de substituer jusqu’à 30 % du gaz naturel utilisé dansla production du ciment grâce à la valorisation de déchets récu-pérables, notamment les plastiques et résidus agricoles. M.Soualmia a souligné les retombées économiques et environne-mentales majeures du projet, notamment la réduction des coûts

énergétiques, la limitation des déchets et la baisse des émissions.Cette initiative illustre l’engagement de la cimenterie de Chlef enfaveur d’un développement industriel durable et de solutionsénergétiques plus respectueuses de l’environnement.
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La 28ème édition du Batimatec
2026, tenue du 3 au 7 mai au Pa-
lais des Expositions d’Alger, a

confirmé son rôle de plateforme ma-
jeure du secteur du bâtiment, des ma-
tériaux de construction et des travaux
publics. Inauguré par le ministre de
l’Habitat, de l’Urbanisme et de la Ville,
Mohamed Tarek Belaribi, en présence
de membres du gouvernement et de
responsables d’organismes publics,
l’événement a connu une affluence re-
marquable et une participation natio-
nale et internationale de premier plan.Cette édition a enregistré un chiffre re-cord de près de 950 exposants, représen-tant aussi bien des entreprises publiquesque privées, ainsi qu’un large panel d’ac-teurs internationaux issus d’une quin-zaine de pays, notamment la Chine, la

Turquie, l’Italie, l’Espagne et le Portugal.À cela s’ajoute la participation dynamiquede 40 start-up, illustrant la montée enpuissance de l’innovation dans le secteurdu BTPH.Acteur incontournable du secteur, leGroupe Industriel des Ciments d'Algérie(GICA) s’est illustré par une participationactive en tant que sponsor Silver. Installéau pavillon Palestine, son stand moderneet attractif, a mis en avant la qualité de sesproduits, notamment ses ciments, sesagrégats et sa nouvelle gamme de bétonprêt à l’emploi. Le stand du Groupe a également été unlieu d’échange et de réflexion, accueillantplusieurs communications techniquesainsi qu’un panel dédié à la présentationde ses activités et perspectives de déve-loppement. Dans une dynamique de valo-

risation des compétences internes, GICAa procédé à la remise des prix aux lauréatsdu concours « GICA ISTIDAMA », une ini-tiative visant à encourager l’innovation etla performance au sein de ses filiales.En parallèle, le salon a été marqué par unriche programme de conférences et parl’organisation de la 3e édition duconcours « INNOV BAT », confirmant l’en-gagement du secteur en faveur de l’inno-vation et du développement de solutionsadaptées aux réalités nationales.À travers sa participation active et struc-turée, le Groupe GICA confirme son rôled’acteur industriel de référence et son en-gagement dans la dynamique de transfor-mation et de modernisation du secteurdes matériaux de construction en Algérie.
GICA et ses filiales unies pour un tournoi commémoratif à ChlefEn collaboration avec le Groupe Industriel des Ciments d’Algérie (GICA),la Ligue Provinciale des Sports et du Travail de Chlef a organisé, le 9mai 2026, un tournoi de football commémorant les événements du 8 mai1945, en hommage à Mohamed Cherif Ishaq Boushaki et Mohand LarbiIkram Cheikhi.Organisée dans un esprit de mémoire, de fraternité et de reconnaissance,cette rencontre sportive a réuni les équipes du Groupe GICA, l'ECDE, la SCIZet la SMIF.Cette noble initiative a permis de célébrer les valeurs du sport tout en ho-norant la mémoire de figures ayant marqué l’histoire. un hommage em-preint d’émotion et de respect, salué par l’ensemble des participants etcontributeurs à la réussite de cet événement sportif exceptionnel.

Au cœur de Batimatec,  GICA affirme son leadership
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Le Groupe GICA amorce le 
déploiement de son système

de management HSSE

Le mardi 12 mai, à l’hôtel AZ Hô-tels d’Alger, le Groupe Industrieldes Ciments d’Algérie GroupeIndustriel des Ciments d’Algérie(GICA) a procédé au lancement offi-ciel du projet de déploiement du sys-tème de management Santé, Sécuritéet Environnement (HSSE), mis enœuvre par le Centre de Formation enIngénierie et de Conseil Centre de For-

mation en Ingénierie et de Conseil(CFIC).Cette première phase concerne six ci-menteries du Groupe et marque uneétape importante dans la structura-tion et l’harmonisation des pratiquesde management à travers l’ensembledes filiales. À travers cette démarche, GICA ambi-tionne de renforcer durablement laculture de la santé, de la sécurité autravail et de la responsabilité environ-nementale.Au-delà de la conformité réglemen-taire, ce projet constitue un socle stra-tégique pour l’intégration futured’autres référentiels liés àla qualité, à la gouvernanceet à l’amélioration conti-nue. Le déploiement opération-nel du système HSSE de-vrait ainsi contribuer àl’amélioration des perfor-mances industrielles et àl’instauration d’un modèlede management cohérent,moderne et durable ausein du Groupe.

La SCMI accueille le démarrage du projet na-
tional des compétences industriellesDans le cadre de la mise en œuvre du Cadrenational de formation et de compétences(CNFC) et sous la supervision du minis-tère de l’Industrie, la Cimenterie de Mitidja(SCMI), filiale du groupe GICA, a accueilli le lan-cement de ce projet stratégique le 17 mai 2026.Cette rencontre a réuni les responsables des res-

sources humaines du groupe, le professeurAbdou Abdelrahmane, des formateurs de l’INSFPde Blida ainsi que les dirigeants de la SCMI.Ce projet stratégique ambitionne de moderniserle système de formation et de développement descompétences afin de mieux répondre aux besoinsdu secteur industriel et aux exigences du marchédu travail. Il prévoit notamment l’identification et la classi-fication des métiers et compétences de demain,tout en accompagnantles évolutions technolo-giques que connaît l’industrie nationale.
GICA met en avant son potentiel industriel à la FIA 2026La 57e édition de la Foire Internationale d’Alger (FIA), orga-nisée du 22 au 27 juin 2026 au Palais des Expositions sousle haut patronage du Président de la République, M. Abdel-madjid Tebboune, a constitué un rendez-vous économique majeurréunissant de nombreux acteurs nationaux et étrangers. C'est leprésident de la République, M. Abdelmadjid Tebboune qui a pro-cédé à l'inauguration de cette nouvelle édition de la FIA organiséecette année sous le slogan "Confiance et stabilité pour une crois-sance durable", avec la participation 781 exposants, 579 expo-sants nationaux et 202 exposants étrangers.À cette occasion, le Groupe Industriel des Ciments d’Algérie (GICA)a marqué sa présence à travers un stand personnalisé mettant envaleur ses différents produits, son expertise industrielle et sa po-litique commerciale. Animé par des représentants de plusieurs filiales du Groupe, le stand de GICA a accueilli de nombreux visiteurs, par-tenaires et opérateurs économiques venus s’informer sur les solutions et les produits proposés par le Groupe. Cette participation a permisde promouvoir l’image de GICA en tant qu’acteur majeur de l’industrie nationale et de renforcer ses relations avec ses partenaires.En marge de la foire, plusieurs conférences et débats ont été organisés autour de thématiques stratégiques liées à la coopération écono-mique, à l’investissement, à l’innovation technologique et à l’intelligence artificielle, offrant aux participants des espaces d’échange et deréflexion sur les perspectives de développement économique. La présence de l’Espagne en qualité d’invitée d’honneur a également contri-bué à renforcer la dimension internationale de cet important événement économique.
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GICA explore les opportunités 
d’investissement dans l’industrie
cimentière au Tchad
Dans le cadre du renforcement de lacoopération économique entre l’Algé-rie et le Tchad, le Groupe Industriel des Ci-ments d’Algérie (GICA) poursuit sesdémarches visant à développer des pro-jets structurants dans le secteur du ci-ment au Tchad.Cette dynamique s’inscrit dans le prolon-gement de la séance de travail tenue enjanvier 2026 à N’Djamena entre le minis-tre algérien de l’Industrie, Yahia Bachir, etle ministre tchadien du Commerce et del’Industrie, Dr Guibolo Fanga Mathieu, enmarge du Salon international des mines,des carrières et des hydrocarbures (SE-MICA Tchad 2026). Les discussionsavaient alors porté sur les moyens de dé-velopper la coopération bilatérale dansl’industrie du ciment et d’examiner lesperspectives de valorisation de l’expertisealgérienne dans ce domaine.

Parmi les pistes étudiées figuraient lacréation d’unités de broyage de clinkeralimentées par des matières premièresprovenant d’Algérie ainsi que le transfertdu savoir-faire industriel du groupe GICAafin de répondre aux besoins croissantsdu marché tchadien en matériaux deconstruction. Dans la continuité deces échanges, une mis-sion de prospection dugroupe GICA s’est ren-due à N’Djamena le 1ᵉʳjuin 2026. La déléga-tion, conduite par l’am-bassadeur d’Algérie auTchad, M. FayçalDjaouti, et M. ZeboudjMerzak, Directeur duDéveloppement Indus-triel du Groupe GICA, aété reçue par le minis-tre tchadien du Com-

merce et de l’Industrie.Cette mission avait pour objectif de re-cueillir les informations nécessaires àl’étude d’un projet d’investissement dansune nouvelle cimenterie au Tchad, notam-ment à travers l’évaluation des conditionstechniques, économiques et logistiquesrequises. Les discussions ont égalementporté sur la possibilité de délocaliser auTchad la deuxième ligne de production deciment de l’usine d’Adrar, une initiativesusceptible de renforcer les capacités deproduction locales et de contribuer au dé-veloppement de l’industrie cimentière na-tionale.Les échanges ont permis d’identifier lesprincipales étapes à envisager à court,moyen et long terme pour la concrétisa-tion de ce projet, illustrant la volonté com-mune des deux pays de bâtir unpartenariat industriel durable et créateurde valeur au service du développementéconomique régional.
SODISMAC et SCAEK représentent le Groupe GICA 
au Salon national « Bâti-Pro » de Béjaïa.

La 2e édition du Salon national du bâtiment et de l’immobilier« Bâti-Pro » s’est tenue du 13 au 17 juin 2026 à Béjaïa, réu-nissant près de 50 exposants représentant les secteurs du bâti-ment, de l’immobilier, de la finance et de l’assurance. À cetteoccasion, deux filiales du Groupe GICA, la Société de Distributiondes Matériaux de Construction (SODISMAC) et la Société des Ci-ments d’Aïn El Kebira (SCAEK), ont marqué leur présence en ex-posant leurs produits et en présentant leurs prestations auxprofessionnels du secteur. Ce rendez-vous économique a consti-tué une opportunité pour promouvoir la qualité des matériauxde construction nationaux, renforcer les relations avec les par-tenaires et échanger sur les évolutions réglementaires, finan-cières et techniques du secteur. La participation de SODISMACet de SCAEK illustre l’engagement du Groupe GICA à accompa-gner le développement de la filière du bâtiment et à valoriser leproduit national.
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I n d u s t r i e  c i m e n t i è r e : échanges autour des 
solutions de refroidissement et  de performance
énergétique

Valorisation des actifs industriels
récupérés : inauguration et déve-
loppement de trois unités de pro-
duction de briques à Adrar

Dans le cadre d’une visite de travail etd’inspection effectuée le 8 juin 2026dans la wilaya d’Adrar, le Ministre de l’In-dustrie, M. Yahia Bachir, accompagné de laMinistre du Tourisme et de l’Artisanat,Mme Houria Meddahi, et du wali d’Adrar,M. Fadil Douifi, a procédé à l’inaugurationet à l’inspection de plusieurs unités indus-trielles relevant de la société SIMCA, filialedu Groupe GICA.La première étape de cette visite a étémarquée par l’inauguration de l’usine debriques de Fenoughil. Cette unité indus-

trielle, issue de la valorisation des biensconfisqués, dispose d’une capacité de pro-duction théorique de 300 000 tonnes paran et devrait générer plus de 100 emploisdirects. La délégation ministérielle a éga-lement visité les différentes lignes de pro-duction de l’usine afin de s’enquérir de sescapacités opérationnelles.Cette mise en exploitation s’inscrit dans lecadre de la politique nationale visant à ré-intégrer les actifs récupérés dans le circuitéconomique, à renforcer leur contributionà la création de richesse et à soutenir ledéveloppement local à travers la créationd’emplois.Au cours de la deuxième étape de la visite,le Ministre a présidé la mise en service del’usine de briques « Timadnine 02 », éga-lement exploitée par la société SIMCA.Dotée d’une capacité de production théo-rique de 180 000 tonnes par an, cette

unité a permis le maintien d’environ 100emplois directs, contribuant ainsi au ren-forcement du tissu industriel régional.La délégation s’est ensuite rendue àl’usine de briques « Timadnine 01 », clas-sée parmi les actifs industriels récupérésnécessitant une réhabilitation et une mo-dernisation. À cette occasion, le Ministrede l’Industrie a souligné l’importance stra-tégique de la valorisation de ces infra-structures et a insisté sur la nécessitéd’accélérer les démarches de réhabilita-tion afin de permettre leur remise en ex-ploitation dans les meilleurs délais.Cette visite illustre la volonté des pouvoirspublics de promouvoir la relance indus-trielle à travers la récupération et la mo-dernisation des actifs industriels, tout enconsolidant la dynamique économique etla création d’emplois dans la wilayad’Adrar.

L’hôtel GOLDEN TuLIP d’Alger a abrité, le lundi 18 mai 2026,une journée technique intitulée « Optimisation Énergétique& Rétrofit des refroidissements », organisée par IRMA Global Ser-vices, société nationale spécialisée dans les projets EPCC et lamaintenance industrielle dans les secteurs de l’énergie et de l’in-dustrie, avec la participation de SPIG SPA, entreprise italienne depremier plan spécialisée dans la conception et l’installation desystèmes de refroidissement industriel et d’équipements de trai-tement des gaz de combustion. Son offre comprend notammentdes tours de refroidissement par voie humide, ainsi que descondenseurs et refroidisseurs d’air par voie sèche, déployés dansdes centrales électriques, raffineries, complexes pétrochimiqueset autres installations industrielles nécessitant des solutions derefroidissement performantes.L’hôtel GOLDEN TuLIP d’Alger a abrité, le lundi 18 mai 2026, unejournée technique intitulée « Optimisation Énergétique & Rétro-fit des refroidissements », organisée par IRMA Global Services,société algérienne spécialisée dans les projets EPCC et la main-tenance industrielle dans les secteurs de l’énergie et de l’indus-trie.Cette rencontre a réuni des représentants institutionnels, des ex-perts techniques ainsi que plusieurs acteurs industriels natio-naux et internationaux notamment des représentants de grands

groupes industriels tels que SONATRACH et SONELGAZ, ainsi quedes producteurs de ciment issus des secteurs public et privé.L’industrie cimentière, reconnue pour son importante consom-mation énergétique, a occupé une place centrale dans leséchanges, compte tenu des enjeux liés à l’efficacité thermique, àla maîtrise des consommations énergétiques et au développe-ment industriel durable.Les échanges ont porté sur les solutions de refroidissement in-dustriel, l’optimisation thermo-énergétique et les perspectivesde développement industriel durable. La journée a été marquéepar des interventions scientifiques de haut niveau, des retoursd’expérience d’opérateurs industriels ainsi qu’un paneld’échanges consacré aux défis et évolutions du secteur.Des rencontres B2B ont également été organisées, offrant auxparticipants une véritable plateforme de partage d’expertises etd’expériences autour des enjeux énergétiques actuels de l’indus-trie, en particulier ceux liés à l’activité cimentière.
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Cap sur 2026. Les normes ISO 9001 et ISO14001 amorcent une évolution attenduepour mieux coller aux réalités des entreprises.Publiée en avril, ISO 14001:2026 ouvre lavoie, tandis que la nouvelle ISO 9001 est at-tendue en septembre, avec à la clé une transi-tion de trois ans pour s’adapter.Au programme : une intégration affirmée desenjeux climatiques, dans la continuité del’amendement A1 de 2024, mais aussi unemontée en puissance de la gestion des risqueset des opportunités. Objectif : des organisa-tions plus résilientes, capables d’anticiper etde sécuriser leurs activités.Côté qualité, ISO 9001 renforce le rôle du lea-dership, désormais moteur d’une cultureéthique et d’une performance durable. Lestechnologies émergentes — de l’IA à la digita-lisation — s’imposent comme des leviers àmaîtriser, tandis que l’alignement entre stra-tégie et politique qualité devient incontourna-ble.Du côté environnemental, ISO 14001 élargit le champ devision : climat, biodiversité, ressources… toute la chaîne devaleur est désormais concernée, avec une approche renfor-cée du cycle de vie et de la gestion du changement.
Plus lisibles, mieux structurées et sans révolution brutale,ces nouvelles versions s’inscrivent dans une logique claire: faire des systèmes de management de véritables outils deperformance durable et de compétitivité.

Journée mondiale de la 
métrologie 2026

Célébrée chaque année le 20 mai,la Journée mondiale de la métro-logie commémore la signaturede la Convention du Mètre en 1875 àParis, traité fondateur du système in-ternational de mesure moderne. Cetaccord historique a permis l’instaura-tion d’un système mondial cohérent,

indispensable aux avancées scienti-fiques, à la production industrielle, aucommerce international ainsi qu’àl’amélioration de la qualité de vie.Le thème retenu pour l’édition 2026, «

La métrologie pour renforcer laconfiance dans l’élaboration des poli-tiques », met en avant le rôle straté-gique de la science de la mesure dansl’accompagnement des décideurs.Grâce à des données fiables, traçableset reconnues internationalement, lamétrologie contribue à l’élaboration de

politiques publiques plus transpa-rentes, efficaces et fondées sur despreuves scientifiques.Dans un contexte marqué par les en-jeux environnementaux, énergétiques,sanitaires et technologiques, la métro-logie constitue un outil essentiel pourgarantir la qualité, la sécurité, l’innova-tion et la protection de l’environne-ment. Elle demeure ainsi un levierincontournable du développement du-rable et du progrès industriel.Cette célébration a également pris unedimension internationale renforcéedepuis la proclamation officielle, ennovembre 2023, par l’Assemblée géné-rale de l’uNESCO du 20 mai commeJournée mondiale de la métrologie.

ISO 9001 et 14001 : des référentiels modernisés pour relever les défis de demain
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En 2026, la transition environne-
mentale s’impose comme l’un des
principaux défis de l’industrie ci-

mentière algérienne. Face aux exi-
gences de réduction des émissions de
CO₂ et de préservation des ressources
énergétiques, plusieurs initiatives ont
été lancées pour moderniser les procé-
dés industriels et renforcer l’économie
circulaire dans le secteur du ciment.Le Groupe Industriel des Ciments d’AlgérieGICA a notamment annoncé le lancementd’une étude technique visant l’utilisationdes combustibles solides de récupération(CSR) dans les fours des cimenteries. Ceprojet repose sur la valorisation énergé-tique des déchets ménagers et industriels,notamment les pneus usagés et les boues

pétrolières, afin deréduire la consom-mation de gaz natu-rel et limiterl’impact environne-mental des unitésde production. Cette démarche,dévoilée lors duSalon internationaldes énergies renou-velables organisé à Oran, constitue uneavancée importante vers l’intégration desprincipes de l’économie circulaire dansl’industrie lourde nationale. Les étudesmenées avec des experts nationaux et in-ternationaux devraient permettre la struc-turation d’une véritable filière algériennedes combustibles alternatifs. Parallèlement, les industriels du ciments’intéressent de plus en plus aux technolo-gies de décarbonation, aux solutions d’ef-ficacité énergétique et à l’intelligenceartificielle pour optimiser les perfor-mances des fours et réduire les émissionspolluantes. Des recherches internationalespubliées en 2026 démontrent que les ou-tils d’intelligence artificielle pourraientpermettre de diminuer significativementles émissions de NOx dans les cimenteries

tout en améliorant les performances éner-gétiques. L’Algérie suit également les grandes ten-dances mondiales du secteur, notammentla production de ciments bas carbone, laréduction du taux de clinker et le dévelop-pement des technologies de captage duCO₂. Ces orientations traduisent la volontédes acteurs nationaux de concilier compé-titivité industrielle, sécurité énergétique etrespect des engagements environnemen-taux.À travers ces projets, l’industrie cimentièrealgérienne amorce ainsi une nouvellephase de transformation durable, où l’in-novation environnementale devient un le-vier stratégique de développementindustriel.

Va l o r i s a t i o n  d e s  d é c h e t s  e t  d é c a r b o n a t i o n  :  
les nouveaux enjeux des cimenteries algériennes

Le lancement, le 4 juin 2026 à Alger, du projet « Audit
énergétique, identification et comparaison de solu-
tions » constitue une initiative majeure en faveur

de l’efficacité énergétique en Algérie. Portée dans le
cadre du programme TaqatHy+, cette mission straté-
gique vise à réaliser des audits énergétiques dans plu-
sieurs secteurs clés, dont l’industrie, afin d’évaluer les
niveaux de consommation  et d’identifier les opportuni-
tés d’amélioration.Dans le secteur industriel, l’audit énergétique représente unoutil essentiel pour optimiser l’utilisation de l’énergie, ré-duire les coûts d’exploitation et a méliorer la performancedes installations. Il permet d’identifier les sources de gaspil-lage, de proposer des solutions techniques adaptées et d’en-courager l’adoption de technologies plus efficientes.Au-delà des bénéfices économiques, cette démarche contri-bue à la réduction des émissions de gaz à effet de serre et à lapréservation des ressources naturelles. Les résultats attendusde cette mission serviront également à l’élaboration d’un ré-

férentiel national des intensités énergétiques sectorielles,fournissant ainsi aux décideurs des données fiables pourorienter les futures politiques de maîtrise de l’énergie. Cetteinitiative confirme l’importance de l’audit énergétiquecomme levier stratégique pour construire une industrie al-gérienne plus compétitive, durable et respectueuse de l’envi-ronnement.
L’audit  énergétique au cœur de

la transition industrielle  durable
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Déjà déployée dans de nombreux environnementsindustriels, l’intelligence artificielle marque untournant décisif : il ne s’agit plus seulement d’auto-matiser, mais d’exploiter intelligemment la donnée pourcréer de la valeur. Entre cas d’usage concrets, défis d’ap-propriation et rôle central de l’humain, cette transforma-tion redéfinit en profondeur les modèles de performance.À l’occasion de la conférence organisée au CETIM sur lethème « Intelligence artificielle et performance des entre-prises », j’ai souhaité partager une conviction forte : l’in-telligence artificielle n’est plus une promesse, elle est déjàune réalité opérationnelle dans l’industrie.Pendant longtemps, les systèmes industriels se concen-traient sur l’automatisation des goulots d’étranglement.Aujourd’hui, nous assistons à une évolution majeure : il nes’agit plus seulement d’automatiser, mais d’informatiserintelligemment, en exploitant la donnée pour créer de lavaleur. Car il faut le rappeler clairement : sans données, iln’y a pas d’intelligence artificielle.Mais au-delà de la technologie, un facteur reste détermi-nant dans la réussite des projets : l’humain doit être placéau centre. Les projets IA qui réussissent sont ceux qui ac-compagnent les opérateurs, les ingénieurs et les décideurs,sans chercher à les remplacer.Dans l’industrie, l’IA s’est d’abord imposée dans le do-maine de la qualité et de la maîtrise des procédés. Grâce àla vision industrielle et aux algorithmes prédictifs, il estaujourd’hui possible de détecter en temps réel des défauts,

d’anticiper les dérives et d’agir immédiatement. Que ce soitdans l’automobile, les matériaux ou le béton, ces techno-logies permettent de garantir une qualité constante touten réduisant les pertes.Parallèlement, nous assistons à l’émergence de nouvellesformes d’IA. L’IA générative, par exemple, transforme déjàles fonctions support en facilitant la rédaction, la synthèseou encore la création de contenus. L’aide à la décision,quant à elle, ouvre des perspectives importantes pour laplanification industrielle, notamment en intégrant les aléaset en optimisant les ordonnancements en temps réel.Enfin, l’IA agentique représente une nouvelle étape, avecdes systèmes capables de collaborer et de prendre des dé-cisions de manière autonome.Cependant, il serait irréaliste de penser que l’adoption del’IA se fait sans difficultés. Sur le terrain, plusieurs freinspersistent. Beaucoup d’entreprises ne disposent pas dedonnées bien structurées ou peinent à les centraliser. D’au-tres s’interrogent sur le retour sur investissement ou man-quent de compétences internes. À cela s’ajoutent despréoccupations légitimes liées à la sécurité, à la confiden-tialité et à la souveraineté des données.C’est pourquoi j’insiste sur un point essentiel : il ne fautpas faire de l’IA pour l’IA. Chaque projet doit répondre àun besoin métier concret et s’inscrire dans une vision stra-tégique claire. Cela implique de bien connaître son entre-prise, ses processus opérationnels et sa culture
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organisationnelle, et de définir une feuille de route adap-tée. L’IA est aujourd’hui plus avancée que son appropria-tion par les entreprises ; le véritable enjeu réside doncdans le bon choix des cas d’usage.Pour illustrer ces propos, plusieurs cas concrets montrentdéjà l’impact de l’IA. Des postes de travail manuels peuventêtre augmentés grâce à des systèmes de vision qui assis-tent les opérateurs et réduisent les erreurs. Des chatbotspermettent de traiter automatiquement les demandes sim-ples dans les services support. Dans certains cas, l’IA estcapable de reconnaître des composants industriels à partird’une simple image et d’en extraire toutes les informationstechniques. Elle permet également de capter et de trans-mettre le savoir-faire des opérateurs, évitant ainsi la pertede connaissances critiques.En Algérie, une dynamique est en train de se structurer.une stratégie nationale se met en place, avec le dévelop-pement des infrastructures numériques, la formation de

talents et l’intégration progressive de l’IA dans les diffé-rents secteurs. Toutefois, son utilisation dans l’industriereste encore limitée, ce qui représente une opportunité im-portante pour les années à venir.Dans des secteurs comme les cimenteries, l’IA offre desperspectives particulièrement prometteuses. Elle permetd’optimiser les processus en temps réel, d’anticiper lespannes, d’améliorer la qualité des produits et de réduireles consommations énergétiques. Elle constitue ainsi unlevier majeur pour renforcer la compétitivité et accompa-gner la transition vers une industrie plus durable.En définitive, l’avenir de l’industrie reposera sur une al-liance entre intelligence humaine et intelligence artificielle.L’enjeu n’est pas de remplacer l’humain, mais de l’augmen-ter, de valoriser son expertise et de lui donner les moyensd’agir plus efficacement dans un environnement de plusen plus complexe.
A. S
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Référence Source documentaire Intitulé

NA ISO/IEC 14651 (NA 13037) ISO/IEC 14651: 2025 Technologies de l'information - Classement international et comparaison dechaînes de caractères - Méthode de comparaison de chaînes de caractères et des-cription du modèle commun et adaptable d'ordre de classement.NA ISO 30301(NA 13048) ISO 30301:2019/ Amd 1:2024 Information et documentation - Systèmes de gestion des documents d'activité - Exigences.NA ISO 11620(NA18276) ISO 11620:2023 Information et documentation - Indicateurs de performance des bibliothèques.

Référence Source documentaire IntituléP NA ISO 2859-4(NA 13035) ISO 2859-4:2020 Règles d'échantillonnage pour les contrôles par attributs - Partie 4: Procédurespour l'évaluation des niveaux déclarés de qualité.
P NA ISO 748 (NA 13076) ISO 748:2021 Hydrométrie - Mesurage du débit des écoulements à surface libre - Méthodes d'ex-ploration du champ des vitesses utilisant le mesurage de la vitesse par point.P NA ISO 5459 (NA 13143) ISO 5459:2024 Spécification géométrique des produits (GPS) - Tolérancement géométrique - Ré-férences spécifiées et systèmes de références spécifiées.

Normes Algériennes adoptées et transmises pour enquête public  
Du 20/04/2026 au 19/06/2026 CTN 01 « Normes Fondamentales »

Normes Algériennes adoptées et transmises pour enquête public 
Du 21/04/2026 au 20/06/2026 CTN 03 « Métrologie »

Normes Algériennes adoptées et transmises pour enquête public 
Du 27/04/2026 au 26/06/2026 CTN 37 « Liants –Bétons -Granulats »

Référence Source documentaire Intitulé

NA 464 NF P18-5942015 Granulats - Méthodes d'essai de réactivité aux alcalis
NA 452 NF P18-557 Granulats - Éléments pour l'identification des granulats

Normes Algériennes adoptées et transmises pour enquête public 
CTN 38 « Céramiques »

Référence Source documentaire Intitulé

PNA 5630 NF D 13-101 - 2015 Appareils sanitaires - Éviers en matériaux émaillés
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normative et du contrôle statistique / CETIM
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Référence Source documentaire Intitulé

PNA ISO 18724 ISO 18724 - 2025 Qualité de l'eau — Détermination du chrome dissous(VI) dans l'eau — Méthode photométriquePNA ISO 10396 ISO 10396 - 2007 Émissions de sources fixes —Échantillonnage pour la détermination automatisée desconcentrations d'émission de gaz pour des systèmes fixes de surveillancePNA ISO 10253 ISO 10253 - 2024 Émissions de sources fixes —Échantillonnage pour la détermination automatisée desconcentrations d'émission de gaz pour des systèmes fixes de surveillance
PNA 24732 CEN /TR 13097 2010 Caractérisation des boues —Bonne pratique pour la valorisation des boues en agriculture

Normes Algériennes adoptées et transmises pour enquête public 
Du 08/04/2026 au 07/06/2026 CTN 44 « Protection de l’environnement »

Normes Algériennes adoptées et transmises pour enquête public 
Du 29/04/2026 au 28/06/2026 CTN 59 « Systèmes de management »

Référence Source documentaire Intitulé

NA ISO 21001 (NA 18240) ISO 21001:2025 Organismes d'éducation/formation - Systèmes de management des organismes d'éducation/formation - Exigences et recommandations pour leur application.NA ISO/TS 24178(NA 24040) ISO/TS 24178: 2021 Management des ressources humaines - Indicateurs de mesure pour la culture d’entreprise.

Référence Source documentaire Intitulé

PNA 20182 ISO 50002-1:2025 Audits énergétiques —Partie 1: Exigences et recommandations de mise en oeuvre
PNA 22006 ISO 50002-2:2025 Audits énergétiques —Partie 2: Recommandations pour la conduite d'un audit énergétique selon l'ISO 50002-1 dans des bâtiments
PNA 22007 ISO 50002-3:2025 Audits énergétiques —Partie 3: Recommandations pour la conduite d'un audit énergétique selon l'ISO 50002-1 dans des processus
PNA 22008 ISO 52016-3:2023/AMD 1:2025

Performance énergétique des bâtiments —Besoins d’énergie pour le chauffage et le refroidissement, les températures intérieures et les chaleurs sensible et latente —Partie 3: Méthodes de calcul des éléments adaptables de l’enveloppe du bâtiment— Amendement 1: Scénarios de régulation de référence pour les éléments adaptables de l’enveloppe du bâtiment dotés d’une protection solaire dynamique ou d’un vitrage chromogène

Normes Algériennes adoptées et transmises pour enquête public 
Du 07/04/2026 au 06/06/2026 CTN 69 « Maitrise de l’efficacité 
énergétique et énergies renouvelables »
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L’industrie n’a plus besoin d’une IA qui explique, mais d’une IA qui agit. Depuis plus d’une décennie, l’intelligence artificielle s’est im-posée comme un levier majeur de performance industrielle.Maintenance prédictive, détection d’anomalies, optimisa-tion de processus ou contrôle qualité automatisé ont permis desgains mesurables en productivité, disponibilité des équipementset réduction des coûts. Toutefois, ces approches reposent encoremajoritairement sur une IA analytique et prédictive, dont le rôleprincipal est d’assister la décision humaine.L’industrie mondiale connaît aujourd’hui une transformation tech-nologique sans précédent. Après l’automatisation classique et larévolution numérique de l’Industrie 4.0, une nouvelle générationémerge, celle des systèmes intelligents autonomes capables de per-cevoir, raisonner, décider et agir sans intervention humaine per-manente, on parle alors de l’industrie 5.0. Cette mutation reposeprincipalement sur la convergence entre les systèmes multi-agents,l’IA générative, les grands modèles de langage (LLM) et les archi-tectures cloud–edge–device.Dans les usines modernes, les lignes de production génèrent d’im-menses volumes de données provenant des capteurs, machines, ro-bots, systèmes ERP et plateformes industrielles connectées. Lesarchitectures traditionnelles centralisées deviennent progressive-ment insuffisantes face à la complexité croissante des environne-ments industriels, aux exigences de flexibilité et aux besoins dedécisions en temps réel. Les entreprises recherchent désormais dessystèmes capables non seulement d’analyser les données, mais éga-lement d’agir de manière autonome pour optimiser la production,réduire les coûts et anticiper les pannes.
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C’est dans ce contexte que les Systèmes Multi-Agents (SMA) prennent une importance stratégique et deviennent uneréponse naturelle à la complexité croissante des environnements industriels modernes. Ces systèmes reposent sur lanotion d’agent intelligent qui est une entité (logicielle ou robotique) autonome capable de percevoir son environnement,de prendre des décisions et d’exécuter des actions afin d’atteindre un objectif donné. Lorsqu’un ensemble d’agents coo-pèrent à travers une architecture distribuée, le système devient capable de résoudre des problèmes complexes de ma-nière collective et adaptative. Contrairement aux architectures centralisées (IA classique), les SMA permettent unedécentralisation de la prise de décision, une robustesse accrue face aux perturbations, une scalabilité naturelle dansdes systèmes complexes et une adaptation dynamique face aux changements des contextes industriels.L’évolution des agents intelligents s’est faite progressivement. Lespremiers agents industriels étaient principalement réactifs et baséssur des règles simples de type « Si évènement - Alors action». Cessystèmes répondaient efficacement aux environnements stables,mais ont montrés rapidement leurs limites face aux situations im-prévues et aux environnements dynamiques. L’émergence récente
des LLM marque un tournant décisif. Ces modèles introduisent descapacités inédites de raisonnement, de planification multi-étapes, decompréhension du contexte et d’interaction en langage naturel.Intégrés au sein d’agents autonomes, les LLM deviennent de vérita-bles moteurs cognitifs capables d’interpréter des objectifs industrielsde haut niveau, de décomposer des problèmes complexes ensous-tâches simples et maîtrisables, d’orchestrer l’action de plusieursagents spécialisés et de dialoguer avec les opérateurs humains et ex-pliciter leurs décisions.Cette évolution donne naissance au concept d’Agentic AI (IA Agen-

tique), défini comme une IA orientée objectifs, capable d’autonomie,de planification, de coordination multi-agents et d’amélioration conti-nue. Contrairement aux agents IA traditionnels, souvent limités à destâches spécifiques, l’IA Agentique se distingue par sa capacité de gé-néralisation et de raisonnement stratégique. Les agents basés sur l’ap-
prentissage par renforcement représentent une avancée majeuredans le domaine industriel. Ces agents apprennent progressivementles meilleures stratégies à travers leurs interactions avec l’environne-ment. En recevant des récompenses ou des pénalités selon les résul-tats obtenus, ils optimisent leurs décisions de manière autonome.Dans les usines intelligentes, cette approche permet par exemple d’op-timiser l’ordonnancement de production, la consommation énergé-tique, la maintenance prédictive ou encore les trajectoires robotiques.Dans les environnements industriels modernes, cette évolution ouvre la voie à des usines véritablement intelligentes.Les architectures proposées reposent généralement sur plusieurs types d’agents spécialisés : agents de perception,agents d’analyse, agents de décision et agents d’action. Les agents de perception collectent les données provenant descapteurs et des équipements industriels. Les agents d’analyse exploitent ensuite les algorithmes intelligents afin d’iden-tifier des anomalies, prévoir des défaillances ou évaluer les performances de production. Les agents de décision choi-sissent les meilleures stratégies à adopter tandis que les agents d’action exécutent directement les ajustementsnécessaires sur les machines ou les processus industriels.La communication entre ces agents joue un rôle essentiel dansle fonctionnement global du système. Les échanges de messagespermettent une coordination distribuée des tâches et assurentla cohérence des décisions prises à différents niveaux de l’usine.une couche d’orchestration supervise l’ensemble des interac-tions afin d’éviter les conflits, gérer les priorités et maintenir lastabilité opérationnelle du système industriel.une autre technologie clé accompagne cette transformation : le
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jumeau numérique. Il s’agit d’une représentation vir-tuelle dynamique des équipements, lignes de productionou usines complètes. Grâce aux jumeaux numériques, lesentreprises peuvent simuler des scénarios industriels,tester des stratégies d’optimisation et valider des déci-sions avant leur déploiement réel. L’intégration des SMAet de l’IA agentique avec les jumeaux numériques permetainsi de créer des environnements industriels auto-adaptatifs capables d’apprendre et d’évoluer continuel-lement.Les applications industrielles deviennent déjà trèsconcrètes. Dans certains cas d’étude, des architecturescombinant SMA, IA générative et l’apprentissage par ren-forcement ont permis de réduire les arrêts de productionde 30 %, d’augmenter la productivité de 20 % et de di-minuer les coûts opérationnels de 25 %. Cependant, cette révolution technologique soulève également plusieurs défis majeurs. Les systèmes agentiques indus-triels deviennent extrêmement complexes à concevoir, sécuriser et maintenir. Les questions de cyber-sécurité, de fia-bilité des décisions autonomes et d’interopérabilité entre les différents systèmes représentent des enjeux critiquespour les industriels. De plus, l’introduction massive de l’IA dans les usines nécessite une adaptation des compétenceshumaines et une réflexion approfondie sur la collaboration homme-machine.Les recherches récentes insistent d’ailleurs sur l’importance d’une approche centrée sur l’humain dans le développe-ment des usines intelligentes. Le concept d’Industry 5.0" met l’accent sur la collaboration entre humains et systèmesintelligents plutôt que sur une automatisation totale, tentant ainsi de réconcilier l’humain et l’IA. Les nouvelles archi-tectures socio-techniques cherchent ainsi à garantir le bien-être des travailleurs, la transparence des décisions algo-rithmiques et une intégration responsable de l’IA dans les environnements industriels.L’avenir semble désormais orienté vers des écosystèmes in-dustriels distribués, autonomes et collaboratifs. Les agentsintelligents évolueront progressivement vers des systèmescapables de coopérer à grande échelle entre plusieursusines, chaînes logistiques et plateformes numériques. L’in-tégration des modèles de langage multimodaux, des sys-tèmes de raisonnement avancés et des infrastructurescloud-edge permettra l’émergence d’usines auto-organiséescapables de s’adapter dynamiquement aux fluctuations dumarché et aux besoins des clients.La transition vers l’IA agentique marque ainsi une étape dé-cisive dans l’évolution de l’industrie moderne. Plus qu’unesimple avancée technologique ou un effet de mode, elle re-présente un changement profond de paradigme où les ma-chines deviennent des partenaires intelligents capables decollaborer avec les humains pour construire des systèmesde production plus performants, flexibles et durables.
En conclusion, nous dirons que l’inaction est désormais un choix risqué, car, l’industrie fait aujourd’hui face à un choixclair : soit continuer à empiler des outils d’analyse, en espérant que l’humain suivra ; soit engager une transition maî-trisée vers des systèmes capables de décider et d’agir localement, sous supervision humaine.
La vraie question n’est donc pas si l’industrie doit adopter l’IA agentique, mais comment elle souhaite en garder
le contrôle dans un monde industriel en accélération permanente.

Dr. GAOUAR Adil



FOCUS SUR NOS LABORATOIRES



FOCUS SUR NOS LABORATOIRES



FOCUS SUR NOS LABORATOIRES




